
ri* commune, qu'il t'est armé. Son pas -
fé est d'ailleurs exempt de toute tàehe, 
imitais «on amie, dit l'avocat, ne s'est 

'plaint* d'avoir été battue, et toute* le* 
I W U S M O I M qui s'élevèrent, furent par 
sui t* du mauvais caractère de Blanche 
Krassaert. S i l'accusé, poursuit M e 
Goemaer*, a pn prononcer certaines pa
rtie», elle* le furent d a n s un moment 
d exaltât ion, et aucune importance ne 
M ut leur être donnée. 

Aussi terroine-t-il, en demandant d'é-
u r t e r la préméditation. 

L'arocat irénéral at t ire l 'at tent ion 
d » Jurés sur le fai t nue la dé fense 
a cherché surtout a détourner leur 
at tent ion sur le t e s t e meurtr ier; el le 
s'est plu A montrer la v i c t ime sons 
ui, très mauva i s jour, alln d'expliquer 
îe draine. I.a préméditat ion e s t ne t te 
ment établ ie lorsque l'on remarque 
q m c'est après avoir invi té B lanche 
Ji iassarrt A prendra ses v ê t e m e n t s 
de ru l'armoire que l 'accusé a accompl i 
•M: geste . 

M" làocmnrro soul igne une nouvel le 
M a la mauva i se vie de la v i c t ime qui 
fi.t selon lui une des ra i sons du 
drame. 

Keux quest ions sont ulors posées HU I 
J u i y : Albert Iwlannoy est-Il coupable 
d'rvoir vo lonta irement , a v e c Intention I 
de donner la mort, c o m m i s une tenta- I 
t ' i e d ' a s s a s s i n a t : et y a-t-11 eu pré
médi tat ion . 

1-e Jury »e retire alors dans la | 
• chambre des dél ibérat ions , et après 

environ un quart d'heure, revient av.;c 
une réponse aft lrmafive sur le pr°-
rcler po int : et n é g a t i v e sur le second. 

La Cour c o n d a m n e alors Dolannoy 
I dix a n s de travaux forcés . 

Albert De lannov qui a écouté la 
• « r t e n c e avec ca lme est e m m e n é entre 
deux gendarmes . 

Un détenu s'évade de la Santé 
en laissant un antre à sa olace 

Paris, 2 4 juin. — Al lant visiter un 
i* ses clients, le cambrioleur Krnest 
(.'mues, qui part ic ipa au coup de main 
ef fectué dan» une bijouterie, avenue r'é-
l ix -Faure , à Grenelle, M e Pierre Crépin 
r ï t a i t rendu à la prison de la Santé 
af in de s'entretenir avec lui. Mais, à 
r» grande surprise , quand il l'eut fait 
demander, on lui amena un autre détenu 
m m m é Landsrraf. L'avocat, croyant à 
n e confusion, s ignala l'erreur. On fit 
u n e enquête, et l'on découvrit que le 
cambrioleur s'était évadé do la Santé , 
l e 14 juin, après entente avec Land-
araf . Celui-ci qui. depuis ce jour- là , se 
fa i sa i t appe ler Omnès, v ivai t sur le 
l é c u l e , considérable, parait- i l , du f u -

LA NEUVAINE 
DE SAINT CHRISTOPHE 
se déroulera du 17 au 24 juillet 

au Croisé-Laroche 

Los fètos rie l 'année dernière (0 n.i 
jui l let 10311 ont att iré , il l 'église 

Sacré-Cœur, «lu Croleé-Laroclie, 
une fonlo de dévot s de sa int Chris-
oplie. La journée du 19 jui l let , en par-
M-ulier. connut un staeeèfl qui dépskaua 

toutes les e spérances des organisateur* 

Un individu assomme à demi 
une femme à Vieux-Condé 

et lui dérobe une sacoche 
contenant 8 000 francs 

LE BANDIT EST ARRÊTÉ 
l 'n ac te de band i t i sme s'est déroulé 

i< ndredi m a t i n , aux abords de la 
f< s-sc du Trou-Mart in , des m i n e s d'An-
z i t . à Vicux-C'pndé. L'ne cabaret lère , 
J inie Duviv ler , dont le débi t se t r o u - e 
A prox imi té de la mine , s 'éta i t rendue 

la fos se pour toucher la pale de Sr-s 
|ICI s ionnaires , s o i t une s o m m e de 
s ( d o francs . C o m m e el le s'en rata-
nuit nant ie de cet argent renfermé 
d: us une sacoche , e l le fu t soudain 
i iMostce par un indiv idu qui lui porta 
p i s ieurs coups de po ing .1 la face et 
lui arracha eu m é m o t e m p s le précic ix 
col is . 

Quoique ,1 d e m i - a s s o n u n é e . la caba-
n t i è r e eut la force d'appeler au secours 
pt-s a s sez v i te , cependant , pour quVn 
pur se sa is ir du voleur qu'attendait, uu 
ccaapllce, m u n i de deux vé los , a, l 'en
trée m ê m e de la fos se . Ce dernier, afin 
qu'on ne t e n t â t pas de l 'approcher, tira 
plusieurs coups de revolver en l'air, 
, e qui lui permit , a ins i qu'A son c o m 
plice, d 'enfourcher les m a c h i n e s e t de 
l i . i r dans la direct ion de N o t r e - D a m e -
an-Unis . 

Cependant , le poste de douane de 
c o t e local i té a v a i t é té a lerté par té lé
phone et , au m o m e n t ou les deux «al
lai d ri us f ranch i s sa i en t ce poste , d"S 
douaniers se j e tèrent sur eux . U'-e 
Ir i te s ' engagea . maLs les bandi t s ne 
p r i e n t ê tre appréhendés et i ls cont i 
nuèrent leur rente vers la forêt de 
Ri. isnies. 

Mais l'un d'eux, qui teuta i t de re
g a g n e r son domici le , é ta i t arrêté vers 
miili près de l ' ê - luse d'Odemez. par le | 
chef garde D e w a s m e s , de la Compa 
gnie des .Mines d 'Ans in . Il é ta i t , heu 
r e s s è m e n t , porteur do la .précieuse 
s o m m e . 

("est un n o m m é Anto ine I 'ekaekl . 
â g é de 2 8 ans , mineur, domic i l i é à 
f o n d é . I l a é té condui t a la caserne de 
gendarmer ie de f o n d é eu a t t endant 
son transfèrenient a Va lenc ieunes . 

A l'heure où nous écr ivons , l 'arres
tation de son compi lée semble Immi
nente . 

Dernière Heure 
Les secours aux chômeurs 

Le maximum de 180 jours 
est supprimé 

Le « Journal Officiel » publie au
jourd'hui un décret aux termes duquel 
except ionne l l ement , et jusqu'au 3 1 dé
cembre lf>:t:j, e s t siii»:wimé le max i 
m u m de ISO jours fixé par décret et 
que ne peuvent dépasser les r è g l e m e n t s 
d e s fonds do c h ô m a g e pour la durée 
pondant laquel le un m ê m e chômeur 
peut être secouru. 

• 

Le cartel des fonctionnaires 
contre la diminution 

des traitements 
Paris, 'il juin. — Le Cartel confédéré 

des services publics avait fait appel à ses 
adhérents pour assister, ce soir, an gym
nase .lap.v. à une réunion organisée pour 
protester confie la menace de diminution 
de» salaires des fonctionnaires. Cette réu
nion étart présidée par M. Jouhaux. 

F.n fin de séance, on a adopté à l'unani
mité un ordre du jour de protestation 
contre les menaces que laissent peser con
tre leurs situations, les disposition» gou
vernementales et donna mandat aux orga
nismes centraux réunis au sein du Cartel 
confédéré des services publics, de prendre, 
dès à présent, toute» dispositions utiles 
pour engager la lutte inévitable, si le Oon-

lement persiste * « i s e s dispositions. 

Roubaix 
Aujourd'hui, samedi 25 juin : 

A u j o u r d ' h u i , n i a l P r o s p r r ; d t m a i a , ealnt 
D i r l d . 

So le i l : I/*v»r, 4 h. 5 0 ; coueher . 2 0 h. J-7. 
L o u e : P l e i n e du 16, dernier quart ier !» 2 5 . 
BuUet ln météoro log ique pour U journa» du 

26 ( a U f l o n N o r d ) : T e m p s pi 
:, bru ines é p a r s e s ; 

fnt d* nord-ouest ou oues t m o d è r e ; msx i -
•um de température aans c h a n g e m e n t sur 1* 

•n*. 
Oaiaae d ' E p a r g n » Caisse ouverte de • k. à 

1 h. et d e 14 S ! r, h. 
D i s p e n s a i r e d ' h y g i è n e soc ia le du F o n t a n o y , 

I , rue d e Cassai a 14 h., consu l ta t ion pour 
du l te s . 

D i s p e n s a i r e P lerre -de -Koubalx . 9 0 . r u e des ngoes -H» k 14 h.. 

Dernières Nouvelles Sportives 

puisque plus d un mil l ier d'autou 
biles, A l 'es t imat ion des journaux , 

sritif, et attendait , on le suppose , de P a s s a i e n t sur la place «le l 'égl ise et 
ecmparai trs devant la cour pour re- «>">»« l r s r»''s n v o i s l n a n l e s , pour pren-
v.i'Ier sa «opercherie. La visite de Me ' I I1' P" r t •'"' dén ié r t recevoir la béné-
Crépin a déjoue ses projets . dict ion qui su iva i en t la cérémonie de 

Sang donte, une instruction sera-t-clle '•'- srand'mcss* 
ouverte , et Landjrraf répondra devant 
îe tribunal du délit de complicité ri'éva-
s .on. La pol ice , par ail leurs, alertée, 
î t cherche Omnès qui , depuis neuf jours , 
a pn quitter Par i s et la France . 

Les doléances 
des négociants en bois 

du Nord 
Paris , 2 4 Juin. — L'ne dé légat ion 

c o m p r e n a n t MM. Lofriim1, prés ident 
d e S y n d i c a t des industr ies du bois du 
d é p a r t e m e n t du Nord: Krnes t Bottas}, 
t i f s o r l e r ; Ladesou , v ice -prés ident du 
fl<ndlcat général de Tourco ing , ac
c o m p a g n é s de MM. Ir.ghels e t Cou
t eaux , députés du Nord, a é t é reçue 
j a i M. Carrier, directeur d u Serv ice 
de*, eaux e t forêts , au m i n i s t è r e de 
r j f r i c u l t u r e . L a dé l éga t ion a e x p o s é 
le* difficulté* rencontrées par les né 
g o c i a n t s e a bois du fa i t du c o n t i n g e n 
t e m e n t e t d e s l i cences d'Importation. 

Le directeur a promis de t r a n s m e t 
tre au min i s t re de l 'Agriculture i c i 
do léances do la dé légat ion , e n vue di s 
mesure* t prendre pour remédier .1 ia 
s i tuat ion s igna lée . 

• 

Une auto fait une embardée 
dans la foule 

au bois de Boulogne, à Paris 
et blesse neuf personnes 

Par i s , 2 4 ju in . — Ce mat in , à la 
Cascade du B o l s de Bou logne , Mme 
C a n U n a i . f e m m e du conse i l ler d'am
bassade d u Venezue la , présenta i t au 
Concours d ' é l égance n n e voi ture auto
mobi le a p p a r t e n a n t à «on fils, lorsque 
la Toiture pénétra d a n s la -foule, b les
s a n t neuf personnes dont M. Joulia. 
qui a n n e fracture d e s d e u x j a m b e s : 
M. Baer, n n e fracture d e s d e n z Jambes 
e t u n e blessure a la po i t r ine ; M. 
S c k l a U . u n * fracture de la j a m b e 
droit* o t d u bras g a n e b e e t l e docteur 
B r a c - D n m a s , n n e fracture de la Jambe 
droite. 

Les antre* b lessés ont pn après pan
sassent , r e g a g n e r leur d o m l d l e . 

• 

Un garagiste hérite 
six millions de son frère 

mort aux Etats-Unis 
Metz, 24 ju in . — SI. Sehaefor, sara-

riate à Merlebach, Tient d'être informé, 
c e s Eta t s -Uni s , que son frère, mort ré
cemment, l'avait inst i tué légataire uni
versel. Le garagis te moeellan hérite ain-
ci d'environ six mi l l ions de francs. 

Certificat d'études supérieures 
de la Faculté des Sciences 

de Lille 
des oarKhdnts admis an 

supérievres, session de 

11 est faci le ilo prévoir, pour ce t te 
année , une af t lucnee encore plus 
grande. Toute s les d i spos i t ions seront 
prises pour assurer un ordre parfult 
d.-.ns l 'arrivée et le r a n g e m e n t des 
voi tures , c o m m e dans le détilé final. 
Nous s o m m e s heureux de pouvoir d c i -
noi .1 nos lecteurs des r e n s e i g n e m e n t s 
précis sur les c érémonie s de In N c u -
v.-.ine de saint Chris tophe, qui aura 
lieu, c e t t e année , du 17 au "4 jui l let . 

Sou l ignons que la cérémonie la plus 
i m p o s a n t e de ia N e u v a i n e , soi t la béné
dict ion des autos , a l ieu le premier jour 
c 'est -a-dire , pour ce t te année , le d i m a n 
che 17 jui l let . On reverra donc ce Jour 
R des centa ines e t des c e n t a i n e s d'au
tomobi les r e m p l i s s a n t d'abord la vas le 
p lace de l 'ég l i se , puis débordant e n 
Aies Interminables dans les rues avol -
s inante s . La g r a n d ' m e s s e sera cé lébrée 
sur le porche <ie l 'égl ise ; et les conduc
teurs d'automobiles avec leurs famil les 
potrrnnt a s s i s t e r il l o f lice, en d e m e u 
rant d a n s leur voiture, ce qui ne m a n 
quera pas d'offrir un spec tac le ns.-tv. 
curieux. A la tin de la m e s s e c o m m e n 
cera le défilé des autos , 'chacune révè
r e n t Kiie bénédict ion part icul ière . 

IA> jeudi 21 ju i l le t , sera la Journée 
des e n f a n t s : A la m e s s e de 8 h. 3 0 , 
nu' sera encore cé lébrée eu plein a'r, 
s! le t e m p s le permet , a s s i s t eront dans 
leurs pe t i t e s vo i tures , tous les bébés 
qve les grandes s œ u r s , les oiamnr.s 
o.i les grand'mères voudront biea 
conduire A s a i u t Chris tophe. 

IA' d i m a n c h e 24 jui l let , jour de c lô
ture de la N e u v a i n e , la grand 'messe 
sera su iv ie du défilé e t de la bénédic
tion des c.vclistcs e t caval iers . 

Les autres Jours de la Neuva ln? , 
chaque soir t p r o s le sa lu t de b u t 
h i u r e s . u n e bociété de g y m n a s t i q u e , 
v e i u o en pè ler inage A la chape l le du 
gr«-nd a t h l è t e chrét ien , donnera i n r ia 
place de l 'égl ise une démons tra t ion 
de m o u v e m e n t s d 'ensemble e t de pyra-

oes . D e s troupes d e s c o u t s nous 
(U nncront peut -ê tre le régal d'un € feu 
d» c a m p » , autour duquel flotteront 
s i iu) doute , a v e c l 'amica le fumée. 
1 émot ion e t la fanta i s i e . . . 

A i n s i aucun de ceux qui prendront 
part A l'un quelconque dos exerc ices 
(!•• c e t t e N e u v a i n e ne regrettera son 
d é r a n g e m e n t . 

Jeudi .30 juin, tirage 
DE 

LA GRANDE LOTERIE 
DE LA PRESSE 

Voici la liste 
certificat d'étnd 
juin lD.'i2: 

Géologie 
-Mlle Alexandre (A.B. I: MM. Anc-t, 

Honte (A .B . ) : Mllas Henry (A .B . ) : Frc-
mont, Maret ( T . B . ) : Migaiid ( A . B . ) ; Ho
me, \ninrd (B . ) . 

Mécanique appliquée 
MM. Colons, Taul Boulsturer ( D . l : 11'-

ulay, Jlellnve, Guérin, Lener. Leroux 
(A.U.) . 

Chimie biologique 
MAI. Jyroux (A.B. ) ; Mihanoff, Sence 

( L U . ) . 
Mécanique rationnelle 

.MM. Brawart ( A l ! . ) ; Carion ( B . l ; 
CattaJii, Mlle Dav.d, MM. licfernez 
(A. l t . i ; PeviUe ( T . B . ) ; Drouard, Mlle Du-
nioitié. MM. Uauli+r (A .B . ) : Oransart 
(H. ) : UrW«ia ( A . B . ) : Héria (A .B . ) ; Mlle 
LeJèvre (A .B . ) : MM. Lenoint (A .B . i : Lie-
val. Mlle Jyugez, MM. Montay (A .B . ; : 
Momsiegt ( B . ) ; rharabod (T .B . ) ; Saint 
U rmain, Vannoye ( B . ) . 

Zoologie 
AI. Decroooq. Mlles llheriffart (A.B.I: 

i o r i i e r ( B . ) ; l 'ossiez, Harmegniea ( B . l : 
-MM. Maresrbal . (A.B. ) ; Martinet, Nonnnr 
( l ' . l l . ) ; Itivralen, Yansteonberghc (A.B.; 

Chimie, physique 
MM. Ileinarcii (H. ) ; Lumortier. Du 

moulin, r'aniard, Gérard (A .B . ) : Oosct, 
Kourilo ( A . B . ) ; Lacombe (T.B.I ; Lucas 
( B . ) ; Hcant, l lobart, Vitu (A.B. ) . 

UNE VISITE 'DES ÉLÈVES 
DE L'ÉCOLE DE GRIGNON 

A LA STATION AGRICOLE 
DE CAPPELLE 

Vendredi matin, partait de la gare de 
t-iiie. «ri autos e t en autocars, sous la di
rection de MM. Ternot. directeur, et OI-
Jiir, directeur-adjoint, un groupe d'élèves 
de l'école de Urignon. 

IMusieura fermes ou cultures céréatiér^s 
nu industrielles furent visitées avec profit 
Par les jeunes excursionnistes. 

Vers midi, la caravane atteignait O p -
pelle. Après le déjeuner, les jeunes gens 
et les ancien? de l'écoie, visitèrent 'es 
champs de sélection et d'hybridation de h 
Motion agricole de cette comromve. Ils par
coururent aussi les magasins et salle de 
triage de cette exploitation. 

Sur le chemin du retour, les élèves visi
tèrent encore plusieurs fermes impor
tante^ 

LE T R I B U N A L DE P É R O N N E 
déclare irreceTable le procès intenté 

à l'ex-Kaiser 
par un père dont la fillette fut tuée 
au cours du bombardement d'Athie* 
Le Tribunal civil de Téronne vient de 

rendre son jugement dans le procès eu 
dommages-intérêts intenté à l'ex-empereur 
d'Allemagne, par M. Linden. dont la fillet
te, que l'autorité militaire allemande avait 
fait évacuer, fut tuée en 1918 h Athies. 
I,e Tribunal dit que la responsabilité de 
l'ex-empëreur ne saurait être engagée que 
comme représentant de l'Etat allemand, 
qu'il a perdu cette qualité et que la de
mande formée contre Guillaume de Hoben-

ollern est non recevable. 

T E N N I S 
Le championnat de France 

des professeurs 
Tarin. î t j u i n . — T * M l*s résul tat» : 
P o u l s B . — L*>nju*mar* ( P a r i s ) ) bat Curti 

( N i é e ) . Ï - S . 1 1 - 1 3 , * - l , « . 3 . «••»: — Cot lasnl 
( P a r i s ) ba.t R i r ' o ( P a r u ) , t fi, 6-4, 8-1 , atw?i. 
lier ne . 

P c u l e C. — P a j m r e r ( P » r ' > ) ir.t Rsm*>aud 
( l ' a r i s l , w . o . — T a f q ù i s r ( P a r i s ) l iât H e n -
rinn ( J — • i w T t S * ) . 2 « 6 3 , S-n, •>» . 

A l ' iesn« d e r*M* journéa , ta d a s s e n w n t d e s 
pfntaa s'etatil i l comna* po i l : 

P o o l » A . — 1. » x » q u e . Mart in P l i a e t TU 
mi l l en ( C a n n a s ) . 1 Tictn.irf. S. M-saquo, T I M M 
M EMrj.i—au ( P a r i s ) , i d é f a i t - . 

P o u l e B . — 1. Col l iard ( P a r i a ) . 1 T i « o i r « « : 
ï , ex-seque, Ricr-o e t Iain«îu*marTe, t a i e te l ra , 
1 d M a i t e : 4. CutMi, 1 d « a i t e . 

F o u i * T . — 1. P a s u u i c r . 3 a-ioloirea: ». 
H«Ti<in . 1 vivtoira. 1 d ^ a i t » : 3 . Oui l l<*M, 
1 d é f a i t e : 4 . RansSaiM. 2 d^f i i tra . 

AUJOURD'HUI, AURA LIEU 
LE « VERNISSAGE » 

DE L'EXPOSITION Pierre MONTÉZIN 
C'est aujourd'hui, samedi, à 13 h., qu» 

sera ouverte aux a: Galeries I>ujardin e. 
un* remarquable exposition groupant de» 
nomOpa-uates oeuvres de l'ierrs» Mona:eziu. 

jye diaeosir» d'usage sera prosioncé par 
M. Henri Vandaele, ««crétaire du groupe 
des Beaux-Arts, ds=s Amis de Roubaix. 

Le coût de l'entrée est fixé à 2 fr. L'ex
position «*ra ouverte chaque jour, du 2.Î 
jnm au 5 juillet indusivement, de !> h. a 
midi et de 14 a 18 h. 

HALLE FLIPO. — Délicieux Hollande 
vieux, U fr. Beurre fin, 16.50; extra 18.5<l. 

Renseignements commerciaux 

DEMAIN DIMANCHE AURA LIEU 
LA RÉUNION GENERALE de L'UNION 

DES MUTILÉS ET REFORMES 
L'assemblée générale trimestrielle aura 

lieu demain dimanche, à 10 h., dans la 
salle du f o y e r du Mutile, ,1, rue de l'Espé
rasse*. 

A l'ordre du jour : alloeutioa du Prési
dent ; lecture du procès-verbal : compte-
rendu financier ; note de la Confédération ; 
questions diverses : tomUila. 

A l'issa* de la réunion. M. Gabon remet
tra officiellement la Croix do Chevalier de 
la l ég ion d'honneur 1 MM. Pierre Fran
çois et Albert Pelie. 

L'ordre du jour étant très [mnssrtant, la 
Commission fait un appel puissant auprès 
de SPS membres pour assister très nom
breux. Les sociétaires sont priés de se 
munir du carnet de cotisations pour l'en
trée de la salle. 

Au cours (le l'asseiuMèe générale, le 
Cercle Symphonique des Mutilés exécutera 
un progrnmme de choix. Les musiciens 
sont priés de se trouver au pupitro à 
0 heures 45. 

PAS DE VACANCES SANS PHOTOS. 
CROMBÉ, 17, rue Nain. :t, rue île Lannoy. 

COTONS 
L I V E B P 0 0 L . 2 4 j o l n . 

a V S ' I S : A m é r i c a i n , h s u a a * 3 ; 
a 3 ; £ c r v t i * n . b a u a t * T k 1*. 
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L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DE LA « MUTUELLE NADAUO » 

A LIEU DEMAIN DIMANCHE 
Cerf, demain, dimanche, qu'aura lieu 

l'assemble*- générale de la Mutuelle N'.i-
daud à l'Hippodrome, sous la présidence 
de M. Kerncind Motte, président d'honneur. 

l /ordre du jour étant assez c-liar.-;é. la 
réunion commencera si 10 h. 1res porte» 
seront ouvert.»* a fl h. .10. Pour éviter 
pointage des livrets, remettre la feuille 
présence à l'entrée de ta salle. Remettre 
également le bulletin d'adhésion au Sana. 
qui est à détacher île la convocation, ainsi 
que le montant <le la cotisation lUitS. 

Kn rasson de ra,<wemblé> qui se tiendra 
le ofî juin, le paie^ment de la retraite e>t 
reporté au dimanche 1! juillet. 

POUR LES VARICES : Bus élastiques 
fins et Invlaib'ev BAS SANS CAOUT
CHOUC toutes marques. M"" VITASSE. 
Baadagiste, 126, rue de l'Epeule. 30?05d 

t f M , 
9 .SÎ2 .00O. 

F.^ipoetations : T o u r la G r a n d e B r e t 
C.OOO; pour la France , Î.OOfl; Coati 
m 0 0 0 ; Javpon e t Chine, CO.OCO. T o t a l 4*s 
« i -portat ion» d e p u i s la 1er août , S.SU.OOO 

Ksporta t iona pflur la G r a n d a - B r e t a g n a da>-
puia le 1 e r août . 1 . 2 7 1 . 0 0 0 ; exiportatioiis p o u r 
le Cont inent d e p u i s l e 1er août . 3 . 3 7 3 . 0 0 . 

S t o c k s d a n s t o u s l e s sports, S.6O2.0OO; 
stocka d a n s Sti v i l l e s d a l 'mtér ieur , 1 . 4 4 9 . 0 0 0 . 

CHANGES A L'ETRANGER 
L o n d r e s : Sur P a r i s , 9 1 . 0 1 ; s u r Rruxel' .es. 

U S A I l E « . l o t » b a n q u e , 1 » 1 1 / 1 6 ; P r ê t 
à court ferma, 0 S / 4 . 

N r w - T o r k : Sur T a r i s . 8 91 S / 1 S ; O t * . 
trnnsf. , J *1 ; aur B r u x e l l e s , 13 .91 1 / 2 . 

m. ! « ; S U C E E S . — CuT,a, T>rompte l ivra is 
f e rma : aur ju i l l e t , s i ; a*r>f«ml,rr, 

>).re, 9 2 ; d*cen»br», » 6 ; janv ier , » 
' 0 ; mai. 104. — Ventes, «X.000 ta 

LE CONGRÈS RÉGIONAL 
DES MÉDAILLÉS DU TRAVAIL 
SE TIENDRA DEMAIN A CALAIS 
C'est demain dimanche que «e tiendra k 

Calais le congres régional des Médaillés 
du Travail qui groupera les membres des 
'associations du Xord, du Pas-de-Calais et 
de la Somme. 

Voici les grandes lignes de cette jour
née : 0 h., réunion des délégués pour le 
rote du rapport ; 10 b., réception dea dé
légués i la gare de Calais-Ville ; 10 h. 30. 
réception officielle des congressistes à 
l'Hôtel d> Ville : 11 h., an Théâtre muni
cipal, concert ; 11 h. 80, réception dn délé
gué du ministre ; 12 h., au Théâtre muni
cipal, «éance de clôture ; 13_ h., banquet ; 
17 h., concert sur la plage. ' 

« 
Le* auteur, d'une agression nocturne 

sont arrêtés à Lille 
Dans la nuit du 20 au 21 courant, M. 

liehaut, emp+ové de tramway, qui passait 
rue Sainte-Anne, à Lille, vers 2 h. du mu
tin, fut attaqué par des maVadrin», qui le 

L'INAUGURATION DU DRAPEAU 
DES COMMERÇANTS DU CENTRE 

.Noua avons a-nnoneé, il y a quelques 
jours que l'Union des commerçants du 
Centre inaugurera son nouveau drapeau 
le 3 juillet prochain. Le marne jour, toutes 
les rues du Centre seront uniformém. ni 
paroisées au couleurs de l'Union et le dra
peau qui. au concours d'octobre dernier, 
obtint plus de lli.tr.M) *uffra.ges, flottera 
gaiement, dignement encadré prés (ta dri-
peau natmiuil. 

A cel le occasion, l'I'uion des cominer-
çanita du (.'entre fera donner * midi, deux 
concerts apéritifs, l'un enr la (îrand"Tlace, 
l a r la Fanfare Delattre; l'autre, |da< e île 
la Liberté.par ia Conconlia-Harmonie.Xous 
publierons en temps utile les programm' ,s 
de ces concerts. I.e renom des exécutants 
est un garant du bon goût et du sens 
Sirtastiquc arec lesquels ils seront compo
sés. 

Toute la journée, un concours de bal
lonnets attirera les enfants qui voudront 
se partager les nombreus-es primes qui y 
sont affectées; les départs de ballon» l u 
rent l*eu Ureod'i lace, près de la sacrist.e 
de Saint-Martin; place de la Liberté et 
place des Halles ( l e matin). 

rintin, le soir, à 20 h. 30. un brillant 
concert, artistique sera donné sur la 
UrandTlaee par le Cercle Berlioz, de Lille. 
qui se fera ainsi entendre pour ia pre
mière fois à Itoubaix. 

Prêts sur malsons. 9, ru* Daubenton. Rx. 

LE CHORAL NADAUD EN ANJOU 
Nous avons annoncé la semaine der

nière que le Choral Nadaud était invité 
à se faire entendre à .Sauniur. Angers et 
Sablé, les 14. 10, 16, 17 juillet. 

Ktant donnée l'importance des manifes
tations artistiques, dans lesquelles le 
Ohoral Nadaud aura a soutenir sa vieille 
et si justifiée réputation, le maître Duys-
burg a rassemblé tous ses chanteurs qui 

traippèrent et lui dérobèrent son port»-
teuUle et sa montre. 

La Sûreté a arrêté hier, les coupables; 
e sont les nommés Arthur Carlier, i . 

an*, et Kobert Van Brussel, 21 ans, de
meurant fil. rue des Kfsiques, A Lille. Ils 

nt avoué et ont été déférés au l 'arqni. 

fait travailler — comme il «ait le faire — 
avec ardeur, avec méthode. 

Le distingué directeur attache person
nellement un intérêt tout particulier h 
l'exécution des nombreax chœurs et scènes 
chorales inscrits au programme, tels : 
a Nuit de Mai », de ltadoux ; « L e Tyrol », 
d'Ambroise T h o m a s ; « A n Tombeau dea 
Janissaires », de Limnander ; « Frater
nité a, de Geevaert; « Aubade de Chasse », 
de Jouret, e t c . ; aussi, nous sommes con
vaincus que, comme de coutume, le Choral 
Xadaud se .présentera en jWeine possession 
de ses moyens, e t que son homogénéité, 
son volume de voix, ea finesse d'exécution 
laisseront aux nombreux auditeurs de 
Sauniur. Angers et Sablé la meiijeuro 
I m p r e s s i o n s u r l e c h a n t d ' e n s e m b l e e t . p a r 
cela même, reconnaîtront la valeur incon
testable de notre grand orphéon si riche 
en succès tant en France qu'en Belgique. 

Î e Comité d'organisation des fêtes de 
l'Anjou ne chôme pas non plus ; et son 
dévoué et sympathique président, M. Douai 
dont on connatt 1» talent d'organisateur, 
nous annonce que les fête* et nombreuses 
réceptions dans choque viUe seront magni
fiques. Déjà, les affiches annoncent l'ar
rivée du Choral et les journaux qui ne 
tarissent lias d'éloges se montrent enthou
siastes relativement aux auditions de notre 
Société, que les Angevins attendent avec 
impatience. Le meilleur accueil est d'ores 
et déjà assuré aux choristes du Ohoral 
Nadaud, k leur président et leur maître 
M. Duysburgh. 

Nous donnerons incessamment le pro
gramme complet, réceptions diverses, vi
site îles chBteaux, etc.. des quatre journées 
qui seront bien remplies et qui laisseront, 
sans nul doute, le meilleur souvenir à tous 
ceux qui auront le bonheur de faire par
tie de cette «tournée artistique ». 

Nous rappelons que le mardi 12 juillet, 
salle du Conservatoire, une audition sera 
donnée des œuvres qui seront exécutées 
au cours du déplacement. M. l'erment, 
sous-directeur du Choral Nadaud, se fera 
entendre u l'orgue ; quelques chanteurs de 
la Société seront églement au programme. 

l'our les cartes d'entrée. B'adresser ctvex 
M. SeMe, »1, rue llieh.ird-Lenoir, ou au 
concierge du Conservatoire ches qui se 
fera la location a partir du 5 juillet. 

LES FEMMES AVISÉES qui n'omet
tent jamais avant de faire leur tournée 
d'achats, de lire attentivement les annon
ces, savent que la Maison Brouchette-
Wallecan, 4S et 50, ru.> de l'Aima, près la 
gare, est, dans son genre, la plus imipor-
tante de la région. Quel benti choix on v 
trouve en dentelles de soie, laine et coton, 
éeossnis en laine et soie, en toile de soie, 
en chinés unis lavables et imprimés, ea 
<T«IK. de Chine, cretonne d'ameuMcment, 
etc., etc. ! Kt ce qui fait le succès de la 
maison, c'est qu'elle vend à dos prix imbat
tables dans la région. 3O720d 

LES COURS DE JARDINAGE ET LE 
CONCOURS ANNUEL DES JARDINS 

POPULAIRES DE ROUBAIX 
La trois ème co-nf^rence dvi coti-rn de 

jardinage de la Socrctc des Jardins po-
palairea de Koulmiv aura lieu le diman
che 20 juùn. » 10 B- à la Salle du Café 
Baaa-8ourL angle des rues re l l ser t et 
ikl Collège. 

Le conférencier traitera les saijets 
wiLvtmts: Les travaux de fin juin et de 
.iuiBet-août. IA rajeiolie de lu pomme de 
terre isotir plant. Les salades: scaroles 
et chicorées frisées, mâches, lait-ues 

d'hiver, épinarok, navets, choux de Prin
temps. 

A l'issue de la conférence, tombola 
entre les membres présents. II est rap
pelé que les personnes étrangères à ki 
Soi-u-;,'. peuvent suivre les coro-s en 
s'jMcrivainit k l'entrée de 1« salle comme 
membres participants moyennant le paie
ment d'une cotisation annuelle de 5 fr. 

Grand concours annuel. — ]*, journée 
de dimanche verra aussi se dérouler la 
seconde visite du jury dni concours 
ar.JMtel. Les groupes intéressés par cette 
\ ts i te letat les sturVints: 

rianclie-Kpinoy: 8 h. 30; Cavrois-
Mahieu: 0 h.: Hem: » h. 45; Bas-Voisi
nage: 10 h. 13; Leroux: 1 1 . h.; Motte-
BoKsut-Veli>urs A, B et C: 11 h. l ô . 

Itassemblement des membres du jury 
à 8 h., Grand'I'laee de Boubaix, perron 
de l'IIOtel de Ville. 

Les jardiniers n'étant pas convoquas 
sur le terrain pour le passage du jury 
peuvent; donc, sans inconvénient, assister 
u la conférence de jardinage mentionnée 
iûns haut. 

La première visite du jury qui 
lieu' dimanche dernier, a permis de i 
tater le parfait état de la plupart des 
jardins, et fait prévoir que les premières 
places du ciaseement général seront 
chaudement disputées. A ce sujet, il con
vient de signaler que l e a journai rie 
Roubaix a, désireux de témoigner l'inté
rêt o^u'il porte au «réiveloypemetit des 
jardins populaires k Roubaix, a doté ce 
concours général d'un prix qui, s'ajou-
tant aux récompenses déjk nombreuses 
prévues par le règlement, augmente en
core l'intérêt de ce concours. 

VISITEZ l'Exposition artisanale per
manente, H , rue des Champs. 200DS 

A LA SOCIÉTÉ AMICALE 
MUTUELLE 

DES CHAUFFEURS D'AUTOMOBILES 
L'Amicale mutuelle des chauffeur* 

d'autos a tenu son assemblée trimes
trielle, vendredi à 20 h., au siège « A la 
Ligue des Sports », boulevard Gambetta. 
sous la pnéâislcnce de M. H. Decott i -
gnics, entouré des membres du Conseil 
d'administration. 

Kn rouvrant la séance, le président 
adresse les condoléances de rassemblée. 
k la famille de M. Notîl Verbeke, socié
taire décédé depuis le dernière réunion. 
M. Vanmeenen, secrétaire, <ir>nn- lecture 
du procès-verbal de l'assemblée précé
dente, et le trésorier expose la situation 
financière. Ces deux rapports ax>nt ap
prouvés k l'unanimité. Le préavideut re
mercie les membres hoawtmires fie tout 
l'iTsTérêt qu'ils portent k l'Amicele, et il 

fait part aux aoriétaires du retour dei 
stat.tis approuvée par le Ministre. 

>ta- la proposition du ( ' .«nié . l'As-
MBlliUa voie une a~mirance de 1.000 fr. 
au dévès. par l 'entr-mce de ia t'ai**» 
d e s Dé"ra5ts 
sonwiie sera rem.se «u deax feis k la 
famille du sociétaire déduit. 

Le secrétaire donne M * a * t des ren
seignements sur la loi dea Aesurnnres 
•octales, contrrraint le-< exclu». ]fit «près 
qu'on eut eiiterolm 1rs explication»! de la 
Commission de contrôle, la réafciiun se 
clôture par le tirn.-e d'une tombo1.». 
ISOLATIONS CALORIFUGES contre la 
transmlsslsa de la Chaleur . Froid • Son. 
Maison Victor M Z K T , CHOIX, S.A.R.L. 
Tél. 114. Boite Postale 10 k Croix (Xordi. 
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i onrours o e . n v i v o i M-fmMM par la Fédéra, 
t ion d e s soc i é t é s de iaTt lot , I,s tir aura li«i 
chez M. Despler l i in . 2 9 2 . n i a de l ,annoT ; — 
do 9 h. a midi et d . 15 » 1» h. : C o o p é r a t i f 
« I.a Taix », boulevard de Bel fort . Toutea di
v i s ions , c h a n s o n s du irento ; Hippodroma 
T h f i t r e , boulevard Gaaabelta : f a t a c o r i a d ^ 
t 'omiqurs ( t o n t e s d i v i s i o n s ) : S.nllo P ierre Des 
tombes du Conservafo ira nat ional de musiqua 
rua de S o u b i s e : ToafM d i r i s i o n s Ivriquei 
fhommos , d a m e s , tout p e t i t . , v f t é r a n s . duns l , 
Ft - icr nsunictpal d'édii.'ation ouvr;ère, rua .1 i 
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on ae fer» la d , ' ' o c s ; i c n d a e o r t e r e . Lee» •**• 
s is lents e t p o r t e . d r a r r a u s e p l a c e r o n t s u r ia. 
P t r r o u d e l ' H ô t e l d e ViUe . a dro i te e t i 
ca-uab* do l 'Admin i - t -a ' . i on at do. Consei l «m-
nic ipa l . A l ' i s s u * du cer t^;» . m r l e k l * * * * ! 
de 1» G r a n l ' P l a o e , coneer: ;,ér:t.f par la Mu-
sifiU* m u n i c i p a l e c L» G r a n d * H a r m o n i e », 
s c u s 1* d irect ion de M. F r a o ' i - Beqarnet . -

s. m i d i : A l 'H'.tcl de ^ ill». récent on d e i 
ké'étrvtiens d»s s n c i . ' i . v Vin l ' I s M t s r . 

i l r a n d s j eux p o p u l s . r e s slana 1rs intarl -r i 
d e la V i l l e , par lea Am <•»'"« « ' A n c i e n s I 1*> e , 
d"t E c o l e s p u b l i q u e s : ZOO fr. par A t n o ' > — 
Concours d e t i r à l ' are s u b e r . e a u à l ' e iae tw, 
o r r a n i s é p a r 1» Fédér»t ton A m i c a l e de^ Ar-
cher» d e R o u b a i x : 4 0 0 fr. de orix en aaptree . 

D » 1 4 à 1 9 h. : Corwour. d o t ir a la pet Ha 
aroa le ta o r g a n i s é p a r h Fédérat ion des )"'•< 
t.'.s d e t i r à 1» p e t i t » arhnTèt» e t résees-é eux 
incmbrea des soc ié té» f s s l t l l t s d * R o i b » i. »t 
aux a m a t e u r s mu-bais ien- . 400 fr d e pr ra 
e s p è c e s . 1 * concours aur» l > u : P o u r I* t i r k 
r a d r e s e o . clicr. M. Vatte* Beno i t . M . boula . 
vrrd de Met; . : p » » r •' in ia teaTi , •*»« M. 
I . ton H u m e n t , n!.- .ç .'.'Ar- c - , 

A : I h. 1 • EatT* htl P o n ' s Amorr» at f>»«-

A m i s R é u n i s » ; 4-." fr . d e p r i s en r••>-<• 
A U b . ; P l a c e K d c a a r d - R o ' i " e . ' I . af •-• 

l î v e par le Sport OuTriee E a * k * U l e * ; 4 I fr, 
.le nr ix en e j p é c e s . T e n d a n t la f é * . r m e e r t 
par la F a r f a r e « l e a Taix ». — G r a n d e ' P r e u r » 
p é d e v l r e ( 2 0 k i l omètrea l d a n s I* n - a - t — « « 
C u l - d e F o r r , o r r a n i s t e p a r l ' A n a l K l e Kert -
nacat-BahMO*. DV-parf k 1.1 b . . rn» de la B a s - ' -
Masure , 1 0 4 : a r r i v é » 87 , r u * d e la B a s . * . 
Usant**. Btiia*»* s**r BtvpiUa* fciés de *aiaa 
d* 13 a n s . E p r e u v e p o u r d a m e * : Pôrar t e t 
a r r i v é e « A u G a m i n da P a r i s ». 7T, r o * Tur-
gct : S-ori fr . ds» p r i x . 

A 1B ». : P l a c * d u Trava i l , f ê t é e aéroat»-
t i^uc: l ancement d a Ttallons-piiotes et e n j e t s 
Crotescnice. 

A l * b . : A s c e n s i o n d u b a l l o n « V i l l » «IV 
R i u b a i x » ( 1 . 2 0 0 mètre» c u b e s ) , p i lo té p a r 
M. R. B a i l l â t . A "partir d» 1«$ h. et pendant 1* 
gerflement, du bal lon , eeneer* v»f l ' H a r m e n i » 
lu Moul in . I * p r o d n ' t d e s en trée» d a n s l ' e n 

clos f i ra i son d » O fr. 5 0 ) « r » v e r s * k u n » 
ararrs» d» b ienfa i sance . 

A 1€ h. 3 0 . d a n s le bi*f du Canal de R o u 
baix . en tra les p o n t s K i c k e e s e t d » la. G r a n d ' . 
Rue . g r a n d e f é t * n s u t i q n e o r g a n i s é * -par le, 
S e c t i o n d « Nata t ion d* 1» Poei-ét* m u n i c i e a i * 
de g y m n a s t i q u e € las Roubaii 

d* Tou 
urée d e * « E n f a n t s d* X * p -
, ing: l .r too fr. d» pr ia . P»n-
ncert par la T V l h a r m o m q u a dant 1» « 

du J e a n G J i i s l a i u . 
A 17 h . : T I s c » du rrotCTcs. lé».* de g y m -

n a s t i q n * par la eos-lét* c I / A n c l e n n e ». Ail 
cour» de la fête , concer t par a» « G r a n d * 
F a n f a r e » . 

D» 1-8 h . 3 0 k 17 b...11 : D a n s les quart iers 
Fresnoy , Tjnrern'bonrf;. Msekeltoràe. promenad*-
e o n e e r t par la a F a n f a r e Cyc l . e t e du Xerd-
T o u r i a t e » . 

O e 17 k 18 h. : Tlans le quart ier des T m - s -
Pc-rtt e t aux abord» du P i l e , promenade-con
c e r t o s r Isa Cliqu» Sco la i re et Tortavo ia ire de 
la Fèd'ération d e s Amicale» L a i o u e s . 

D » 17 à 18 h . OO. Tiare d* 1» N'att^n : Grand 
concert par la a Fanfare Delattre » : — n» 
17 h. 3 0 k 18 h. 30 , quart iers F.ntrcpont, Oran, 
Cart igny et H u t i n : Promenade -concer t par la 
F a n f a r e de T r o m p e t t e s e I.ea F.nfsnta du 
N o r d a ; de 17 li. 3 0 k 18 h . 3 0 . P l a i e d . 
Conrtrai . ( carrefour de» rnea des Bept-Tonts . 
Charpentiera e fde Courtra i ) : Conce i t par W 

1-deFo 
r i d» l'F.peiile 
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OILBERTE SOURY 

Uar ie -Al l ce soupira profoudémetu . 
Apres avoir connu le luxe très d iscret , 
mai s combien vér i table de la demeure 
dl la c o m t e s s e d'ArtiaJties, l 'Impression 
r i t s e n t i e dans ce décor lui é ta i t tré* 
««''Bible. 

— Quels c e n s peuvent bien s'accor
der a v e c de pareil le* choses , se 
d e m s n d a - t - e l i c ? 

C o m m e pour répondre k ce t te pen
sée secrète , la porte s 'ouvrit brusque-
rrent sous l s poussée d'une main lour
daude et M m e Combler p t r u t . 

Mimi s'était l evée et , a v a n t qu'elle 
f/Ut prononcer quoique c e soi t : 

— J* v iens de rel ire vo tre annonce , 
Mademoise l l e . Voici m e s condit ion* : 
v o y e z s i v o u s pouvez l e s accepter . 

TI s 'agi t , a ins i qne Je TOUS l'ai écrit , 
d'un emploi de demoi se l l e de compa
gn ie . Mais 11 m e f a u t u n e personne in -
t i i l l t e n t e e t a c t i v e , capable de s'occu
pât de toutes choses et de m e déchar
ger c o m p l è t e m e n t . 

N o u s TlTons d*n* un perpétuel m o u -
T»B»*st monda in - L e s p e r s o n n e s l e s 

; gejjgx. fitiJjI lPtUtrtTnt j « l ^ « B t i p u { . 

Mes Jeunes filles vont bcniicoup dan 
lo monde , c o m m e moi d'ail leurs, et ne 
peuvent , d é c e m m e n t , s 'occuper des 
s e i n s du m é u a g e . 

Votre travai l cons i s tera i t donc e n 
ceci : le m a t i n , descendre de votre 
chambre A seipt heures e t d e m i e po'lr 
survei l ler les domes t iques , confec t ion 
ner les m e n u s de concert a v e c la cui
s inière. E n s u i t e , vous serez nu serv ice 
do M. Combler, il partir de neuf heures 
Jusqu'à l 'heure du déjeuner . 

Mon mari , qui p a s s e pour être retira 
des affaires, n'en demeure pas m o i n s , 
en réal i té , il la tè te d'une grosse en
treprise. Vous lui prendrez son cour
rier, répondrez au t é l éphone e t rece
v i e z les v i s i t eurs é v e n t u e l s . 

Vous prendrez v o s repas a v e c noua, 
sauf quand nous aurons du m o n d e na-
tpretlcrncnt. La? Cas échéant , vous dé
jeunerez d a n s votre chambre , l / a p r è g -
mldl, vous serez e m p l o y é e Jl mon ser
vice . 

B i e n . . . .Maintenant. J'oubliais do 
vous dire quo nous ne res tons p a s ft 
Angers . Nous é t ions s i m p l e m e n t v e n u s 
rendre v i s i t e d a n s la fami l l e de m o n 
n.arl. Nous a v o n s toujours habi té 
Par i s où M. Combier ava i t s e s affaires, 
mai s , dans une qu inza ine , nous parti
rons pour Boatilii'ti, près de Nice . 

Oui, m e s filles dés iraient depuis 
l o n g t e m p s connaî tre le Midi e t M. 
Combier nous a fai t la surprise, vrai -
mont c h a r m a n t e , de l 'acquisit ion d'un 
bijou de vi l la . Nature l l ement , v o u s 
acceptez de voyager. • 

Mimi ouvrit la bouche , mai s la volu-
blle M m e Combler l ' interrompit . 

— En rémunérat ion de vos serv ices , 
je v o u s paierai 8 0 0 f rancs par m o i s ; 
av.ee la nourriture, l e l o g e m e n t , cela 
n'est pas a déda igner . 

L i t t éra lement étourdie par tant de 
verve , la pauvre Mimi ne retrouvait 
plus le fil de se s idées . L'ne forte en 
v ie de fuir la sa i s i t , m a i s la néces s i t é 
la conse i l lant d'accepter . 

— Qu'en d i t e s - v o u s . Mademoise l l e? 
répéta i t de son ton impér ieux la fe in-
n.e du fabr icant . 

— Alors . M a d a m e , j 'accepte et je 
vous remercie . 

— T a n t mieux . Vous pourrez c o m 
m e n c e r a u début du moi s prochain , le 
5 pour préciser . Vous ferez enreg i s 
trer v o s b a g a g e s d i rec tement sur B e a u -
l ien. N o u s qu i t t erons A n g e r s le 6 au 
n i t t l n et f erons route en v o i t u r e . . . 

E t M m e Combler cont inua sur ce 
ton p e n d a n t u u long m o m e n t . 

S l iml , qui ava i t repris posses s ion 
d 'e l l e -même, eu t tout le t e m p s de 
1 e x a m i n e r . E l l e é ta i t pe t i te , m a i s 
d'une e x t r ê m e grosseur ; de tout pe
t i t s y e u x d'une n u a n c e indéc i s e entre 
le gr is e t le Jaune, m a i s d'une acu i té 
prodigieuse , donnaient a son vi=age un 
ait fureteur. 

Fa figure é ta i t c o m m u n e et s a n s 
grâce et la couperose , qu'el le cherchai t 
il d i s s imuler par l 'apvl icat ion d'une 
épa i s s e couche de fards mult ico lores , 
reparaissa i t e n u u e inf ini té de craque
lures . 

El le pouvai t avoir c inquante ans e t 
portait bien son fige, m a i s s e s c h e v e u x , 
t i o p noirs , donnaient , i n é v i t a b l e m e n t , 
l i m p r e s 6 t o n de faux . El le é t a i t vê tue 
d'une robe de ve lours cramois i , sou-
tnchêe d'or. L'n coll ier de grosses perles 
sauta i t sur sa poitrine e t d ' i n n o m b r i -
bles bague* ornées de pierres v o y a n t e s 
entouraient ses do ig t s courts . 

E l l e s 'appliquait i paraître d ls t ln-
çtiée, e n f a i s a n t force g e s t e s qui la 
rendaieut auss i r idicule qu'un paon 
fa i san t la roue. Mlml ret int a v e c pe ine 
mie l é g è r c ' o n v i e de rire. 

Enfin, son snp*»ile*-cessa. M m e Com
bler, d'un g e s t e s ec (ce lui , croyai t -e l l e , 
d'une re ine c o n g é d i a n t son h u m b l e 
v c s s a l ) lui rendit la l iberté. 

Quand la fami l l e Combier s e fut 
Insta l lée a Beaul leu , d a n s « l 'amour 
de vi l la n, cadeau de l ' industriel , dél i 
c i euse de b lancheur a v e c d e s v o l e t s 
bleu clair et un toit e n terrasse f e s 
tonné de c l é m a t i t e s , l es réunions de 
t en te s sortes e t l e s part ies Joyeuses 
c o m m e n c è r e n t auss i tô t . 

I J I mère de fami l l e é ta i t modeste 
quand el le qualifiait s e s Allés de ( m o n 
da ines ». < TJltra-mondalne« > eut - i l 
ftillu dire .et le t e rme é ta i t a u - d e s s o u s 
de la vérité . 

La fami l le de l 'Industriel compta i t 
qi;ntre e n f a n t s . Il s 'était marié d e u t 
deux fois e t son atué, Fab ien , le fils 
d* sa première f e m m e , é t s l t res té à 
f a r t s ofi 11 s 'occupai t d e l 'entreprise 
pi i ternel le . On l 'a t tendai t , pourtaut . 

dans les premiers jours de juin. 
Les trois autres e n f a n t s ava len t pour 

m f r e la s econde M m e Combier. L'aînée 
des filles é ta i t mariée , depuis environ 
sept a n s , A un industr ie l de Grenob e 
qui la rendai t très heureuse ; c 'était , 
d'ail leurs, une a s sez c h a r m a n t e jeune 
f e m m e : elle avai t , ft v ing t - c inq ans a 
peine , deux gent i l l e s f i l lettes de quatre 
et s ix ans qui sé journaient é g a l e m e n t 
A Beaul ieu . 

La seconde , Germaine , v ingt - tro . s 
a ï s , é ta i t le v i v a n t portrait de sa incru. 
El le é ta i t auss i courte, m a i s moins 
grosse pourtant . Toujours chagr ine , 
deux br i l lants pro je t s de mar iage 
caressés par e l le lui a y a n t échappé , 
e d e fa i sa i t souffrir son entourage de 
W ) dés i l lus ions . 

Quant I la cadet te , R a y m o n d e , 
c 'étai t une franche é g o ï s t e de d ix -hu i t 
a n s , a s s e z jol ie , m a i s vulgaire . El le 
a v a i t é té , c o m m e sa soeur, é l evée il la 
diable e t s e s s a u t e s d'humeur é ta lent 
e f frayantes . Capric ieuse , e l l e fa i sa i t 
plier sous se s fanta i s i e s a m i s e t pa
rents . 

E l l e é ta i t coquet te e t méd i sante , 
proc lamai t bien h a u t l ' indépendance 
d e s Jeunes filles, jou i s sa i t d'une liber
té abso lue e t prat iquai t l e flirt a v e c 
a i sance . M m e Combler n'osait in terve
nir, son « m e de qu inquagéna ire a v i d e 
« de profiter » se complnisant S c e l t e 
façon de vivre. 

Quant il sou mari , 11 se cons idérai t 
c e m m e trop occupé pour vei l ler sur 
ses, e n f a n t s . A u mil ieu de tout ce 

monde , l ' industriel s e m b l a i t émerger 
a pe ine . Il é ta i t maigre , chét i f et gri-
s e n n a n t . 

Travai l leur Infat igable , il n 'avait de 
ce s se qu'une fo is e n f e r m é d a n s son 
cab inet de travai l , d i spara i s sant d a n s 
un confortable fauteui l , foui l lant les 
paperasses qui s 'amonce la ient d'une 
f econ ver t ig ineuse sur le bols poli de 
son bureau d'acajou, tout e n f u m a n t , 
a t e c dél ices , d ' interminables londrès . 

La pauvre Mimi n 'ava i t Jamais fini. 
Levée a v a n t l 'aube, II fa l la i t qu'el le 
courut s a n s c e s s e de la cu i s ine à la 
l ingerie , de la b ib l io thèque où M. Com
bier lui a v a i t f a i t c o m m e n c e r u n fas 
t idieux travai l , au c a b i n e t o ù e l le dac
ty lographia i t p e n d a n t des heures . 

Au cours d e s repas , on la tena i t , 
s y s t é m a t i q u e m e n t , e n dehors de t o n t e 
conversa t ion . E t quand ce* d e m o i 
se l l e s qui é ta ient , s a n s oser l 'avouer, 
quelque peu Jalouses de la p e t i t e orpbe-
liLe, a c a u s e de sa beauté , épanouie 
chaque jour e t c o m m e idéa l i sée par ia 
discrét ion de «a to i le t te , lui adressa ient 
la parole , c e n 'éta i t q u e pour prononcer 
d'aigres remarques sur te l le o u t e l l e 
autre c h o s e qui n'al lai t pas a u gré d e 
leur dés ir . 

La j euue fille é ta i t e x t r ê m e m e n t m a l 
heureuse d'avoir a e ô t o y e r c e s ê t re s 
s a n s cœur. E l l e a v a i t en , p lus d 'une 
fols , l ' env ié de les quitter , m a i s l ' in
cert i tude de son aven ir la fa i sa i t se 
rés igner « Où ira i t -e l le ? Toujours 
chez l e s autres pu i sque c'était son 
des t in ». 

E l l e n'avait aucun frais de t o l l e t i c 
portant toujours le deuil Ae tante M 
the . E l l e d é p e n s a i t très peu et la p u 
que i n t é g r a l i t é de son t ra i t ement éi 
s o i g n e u s e m e n épargnée , car e l le n'.i 
qu'un désir, a m a s s e r le plus pos-i 
pour m e n e r u n e v i e indépendante ci > 
harmonie a v e c les dés irs de son I i 

L'après-midi , e l l e accompagna i : il 
m a î t r e s s e de m a i s o n d a n s toutes -o , 
courses , p a s s a i t s o n t e m p s dans d i t te 
minab le s s é a n c e s de pose chez les ro 
tvrlers , l es bott iers e t le* modis tes . 

A p e i n e de retour, v i t e , e l le courut 
donner un dernier regard aux apprêts 
du d îner : l e s Combier é t a n t extrême
m e n t diff ic i les A tab le U rendaient 
responsable d e s p l u s m e n u s incidents 
s u r v e n a n t dans la préparat ion des 
m e t s . L a cuis in ière é ta i t sur l e s dents 
et , c h a q u e Jour, a n n o n ç a i t son in ten
t ion de qui t ter pare i l en fer . 

P u i s , a p r è s l e dîner, la Jeune fille 
serva i t l e ca fé , s e m e t t a i t e n s u i t * au 
p i a n o pour fa ire danser mesdemoise l l e s 
Combler qui récr imina ient a n moindre 
m a n q u e m e n t d e mesure . 

Ce n 'es t q u e le soir, trêa tard, qu'elle 
é t a i t l ibre d e s a p a u v r e personne et . 
qu'enfouie d a n s s e s drapa, «U* poowan 
donner l ibre cours A aea l a r m e s . 

K t vollA la v i e q u e l l e m e n a i t depui s 
trois m o i s . E l l e é ta i t d e v e n u e u n p e u 
p â l e e t un peu m i n c e , p l u s l a s s é e e n 
core par *on d é g o û t d'une te l l e e x i s 
t e n c e q u e par l a f a t i g u e qui e n résul 
tait . 
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